
Réunion publique du Conseil de Quartier Pigalle-Martyrs 

Mercredi 27 mai 2015 – 19h30 

Place Lino Ventura 

 

Thème : La réappropriation de l’espace public par les habitants 

 

Compte-rendu 

Etaient présents : Didier Chagnas, Thomas Lancelot, Matthieu Lott, Anick Puyoou, Adeline Guillemain 
(présidente du bureau), Mariella Eripret (coordinatrice des conseils de quartier). 
 

Le mot de bienvenue est adressé par Adeline Guillemain, adjointe à la Maire du 9e chargée de la 

politique en faveur de la jeunesse, du sport et de la santé, de l’action sociale, des seniors et référente 

du quartier Pigalle-Martyrs. 

Elle remercie pour leur présence Jean-Paul Blais, sociologue et urbaniste, ainsi que Sébastien 

Dulermo, adjoint à la Maire du 9e chargé des aménagements de voirie, des déplacements, de 

l’urbanisme, de l’accessibilité, des espaces verts, de la nature en ville et de la propreté. 

Elle indique que c’est la première fois qu’un conseil de quartier se réunit sur l’espace public. 

 

1) Introduction du thème 

 

Jean-Paul Blais introduit la réunion par un exposé sur les nouveaux usages et aménagements de 

l’espace public en donnant des exemples de ce qui se fait dans le quartier ou dans d’autres 

arrondissements ou villes. 

« Rentrons chez nous » disait le Gavroche de Victor Hugo en parlant de la rue. Chacun devrait se 

sentir impliqué dans l’organisation des espaces publics. Cette gestion est complexe : il faut prendre 

en compte les plans de circulation, la largeur des trottoirs, les aménagements pour handicapés, le 

stationnement des voitures et des deux-roues, les protections, les potelets, etc. « On doit penser aux 

poussettes autant qu’aux bagnoles ». Plusieurs activités se déroulant sur un même lieu, il s’agit de 

toutes les prendre en compte. Les bancs ne servent pas qu’aux seniors fatigués, on y déjeune, on y 

médite, on y donne rendez-vous, on y bavarde, etc. D’où les nouvelles installations de sièges en face 

à face.  

Place de la République, il y a des tensions entre les cyclistes, les skateurs, les seniors… De nouveaux 

besoins se sont développés récemment comme les murs végétalisés (plantations verticales), les 

cultures aux pieds des arbres, les espaces verts de rencontre, les trottoirs bas sans potelets, etc. 



L’esprit a changé. On s’installe sur des chaises longues devant l’Hôtel de Ville de Paris, à Montreuil, 

on ferme une partie de l’autoroute une fois par an pour y organiser un éco-festival…  

Ce sont les signes que la rue doit être à tous. Il est à remarquer que le 9e arrondissement manque 

de « nature », de squares, de bancs, de jardinières et de fontaines en eau : des solutions vont être 

progressivement trouvées pour le reverdir. Le square d’Anvers est en cours de réaménagement. Des 

pots de fleurs peuvent être installés sur les potelets. Tout cela en respectant, voire en retrouvant 

l’histoire des lieux. L’Auberge du Clou est encore là, place Lino Ventura… Gardons nos richesses, 

faisons-les connaître : la prochaine Fête du Quartier (le 7 juin) proposera une « découverte du 9e 

caché », des sites architecturaux et patrimoniaux emblématiques du quartier seront 

exceptionnellement ouverts au public.   

 

2) Echanges avec le public 

 

Adeline Guillemain : Comment mettre en valeur la présence de l’eau dans l’espace public ? 

Jean-Paul Blais : En effet, les points d’eau en ville sont des lieux de rencontre. Une fontaine pourrait 

être installée place Lino Ventura. Cependant, cela a un coût et nécessite des moyens de gestion 

supplémentaires. Il n’y a pas non plus suffisamment d’urinoirs publics. 

Intervention d’un habitant : Les deux-roues ont pris la place des voitures sur les places. 

Jean-Paul Blais : Les deux-roues constituent un problème auquel aucune solution n’a encore été 

trouvée dans le réseau professionnel d’échanges sur la rue. Une proposition est en discussion avec 

un bailleur social pour aménager un parking spécial pour les deux-roues au niveau du rez-de-

chaussée. 

Thomas Lancelot (membre du bureau du Conseil de Quartier Pigalle-Martyrs) : Le mouvement 

d’appropriation de l’espace public a une contrepartie : le mouvement d’expropriation.  

Rue Fontaine, des potelets ont été installés. Avant, les voitures stationnaient sur les trottoirs. Cela se 

reproduirait si on enlevait les potelets. 

Les bancs sont conçus pour que les SDF ne puissent pas s’y allonger. Le mobilier urbain est conçu de 

manière à exproprier les personnes indésirables. 

Jean-Paul Blais : Le débat est d’actualité. A Angoulême par exemple, les bancs ont été entourés de 

grillages parce que des jeunes venaient y faire de la musique. La ville est à tous. Veut-on en faire un 

lieu d’accueil ou un lieu propre ? C’est un problème de gestion urbaine, de conflits d’usage, qui 

renvoie à la façon dont les habitants se représentent le pauvre, l’exclu.  

Intervention d’un habitant : Il y a beaucoup d’incivilités, qu’il s’agisse des piétons, des cyclistes, des 

voitures, c’est un problème d’éducation. 

Jean-Paul Blais : c’est une question de respect des autres, un problème culturel, d’échange. Certains 

cafetiers préfèrent étaler leur terrasse et payer une amende plutôt que de respecter la loi et de 

limiter le nombre de tables et chaises en extérieur. 



Sébastien Dulermo : Des amendes ont été infligées aux commerçants qui s’étalent trop rue des 

Martyrs. C’est moins gênant avenue Trudaine car les trottoirs sont plus larges.  

Pour créer davantage d’espace, on pourrait supprimer des potelets, ce qui n’engendrerait pas 

forcément plus de stationnements. Ce n’est pas envisageable rue Fontaine car il est certain que les 

voitures en profiteraient pour se garer. Le Commissariat est réticent à cette idée car il n’a pas assez 

d’effectifs pour s’assurer du respect de l’interdiction de stationnement. 

Plusieurs réflexions sont en cours à la Mairie du 9e : 

- Le réaménagement du square d’Anvers 

- Les jardinières de l’avenue Trudaine : vue leur position au milieu de l’avenue, elles ne 

permettent pas  aux piétons de profiter de cet espace vert 

- La piétonisation de la rue des Martyrs 

- La végétalisation de la place José Rizal : des jardinières seront entretenues par l’association 

Tout Autre Chose 

- Le permis de végétaliser les pieds d’arbres pendant un an 

 

 

Thomas Lancelot (membre du bureau du Conseil de Quartier Pigalle-Martyrs) : Qu’en est-il des 

jardinières dans les écoles, dont les enfants pourraient s’occuper ? 

 

Sébastien Dulermo : Deux nouvelles jardinières seront installées cet été dans les écoles Clauzel et 

Blanche. D’autres suivront. 

 

Intervention d’un habitant : Les mégots dans l’espace public sont un vrai fléau. 

 

Sébastien Dulermo : Un système de collecte des mégots en vue de leur recyclage a été mis en place 

dans cinquante établissements du 9e. La Ville de Paris a mis en place un dispositif de communication, 

a augmenté l’amende infligée à toute personne jetant un mégot parterre, les nouvelles poubelles 

intègrent désormais des éteignoirs, et enfin, des cendriers de poche vont être distribués.  

 

Intervention d’un habitant : Cette place n’est pas une véritable place, il faudrait la réaménager.  

 

Sébastien Dulermo : Il s’agit d’une voie réservée aux pompiers donc on ne peut pas la réaménager 

de façon pérenne. 

 

Adeline Guillemain remercie l’ensemble des participants et présente le prochain événement du 

Conseil de Quartier : la fête de quartier et le vide-grenier rue Manuel le dimanche 7 juin 2015. 

 

 

 

 


